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Le monde est global, connecté, instable. Aucune nation, 
si puissante soit-elle par sa géographie, son économie 
ou sa capacité militaire, ne peut résoudre seule  
les défis du futur. Face au réchauffement climatique,  
au terrorisme, qui n’a pas de frontières, aux évolutions 
technologiques, aux migrations internationales, aux 
dérèglements du capitalisme financier, les réponses 
nationales trouvent leur efficacité dans la coopération 
internationale – la COP 21 et l’accord de Paris  
sur le climat l’ont démontré.

La France est une puissance indépendante. Partout  
sur la planète, la France est aujourd’hui respectée,  
sa voix est attendue et entendue. La France est plus 
grande que la France. Son devoir est de protéger  
ses citoyens des nouvelles menaces, et d’abord  
du terrorisme qui l’a frappée dans sa chair et sur son sol. 
Sa mission est d’agir dans le monde pour servir la paix, 
la stabilité et la sécurité, le dialogue entre les peuples, 
les droits de l’homme.

Je porterai l’ambition d’un environnement sûr,  
d’un monde solidaire et d’une planète préservée pour 
les générations futures. Régulation collective, respect 
du droit international et des droits humains, lutte contre 
le terrorisme, solidarité, protection des biens communs : 
c’est la feuille de route de ma diplomatie, ce sont  
les intérêts de la France. Mal régulée, la mondialisation 
blesse nos sociétés et attise les peurs ; mal défendu, 
l’ordre international vacille. Animée d’un projet européen 
ambitieux, forte de ses responsabilités au sein des 
organisations internationales, armée d’une diplomatie 
efficace, la France est prête à relever ces défis.

Pour garantir notre SOUVERAINETÉ, notre autonomie de décision et notre liberté d’action,  
je pérenniserai notre capacité de projection et notre dissuasion nucléaire.

J’investirai dans l’entraînement de nos forces armées, garantirai un groupe aéronaval à la France  
et assurerai la protection de notre zone économique exclusive (ZEE) en modernisant notre flotte.
JE DONNERAI À NOS FORCES ARMÉES LES MOYENS D’AGIR. Le modèle de défense français 
continue à être l’un des plus complets et perfectionnés au monde.

Je demanderai que LE BUDGET DE LA DÉFENSE SOIT EXCLU DU CALCUL DU DÉFICIT, pour la 
part qui excède la dépense moyenne des États européens. Après le Brexit, la France sera le seul pays de 
l’Union européenne à disposer de l’ensemble de l’outil militaire dans toutes ses composantes.

Je ferai préparer pour l’automne 2017 une loi de programmation en matière de défense qui prévoira 
des moyens pour la défense nationale à hauteur d’au moins de 2 % DU PIB à la fin du quinquennat. 

Pour que notre action militaire s’inscrive dans le cadre d’une STRATÉGIE GÉOPOLITIQUE,  
je développerai les moyens nécessaires tels que les capacités de médiation et de facilitation des 
processus politiques, la projection de capacités civiles, les enjeux du post-conflit (réforme de la sécurité, 
désarmement et réinsertion, justice transitionnelle) ou encore l’articulation du civil et du militaire.

Pour parer aux situations de mal-être dans l’armée, je porterai une attention sans faille à la situation 
sociale des militaires français. Le burn-out existe aussi pour les soldats. Je mettrai fin à la décrue 
des effectifs et j’améliorerai la COUVERTURE SOCIALE des militaires ainsi que celle de leur famille. 

Je renforcerai les moyens de l’aide sociale en faveur des VEUFS, DES VEUVES ET DES ANCIENS 
COMBATTANTS les plus démunis.

Pour nos militaires qui interviennent dans les opérations extérieures, je consoliderai l’accompagnement 
psychologique au moment du retour au pays. Ces mesures iront de pair avec une meilleure gestion  
des mutations et des CARRIÈRES DES MILITAIRES, notamment pour faciliter leur reconversion  
vers la vie civile.
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Pour allier développement et sécurité, droits humains et nouvelles règles commerciales, la France nouera 
ou consolidera, en Asie, dans le Pacifique et dans les Amériques, des PARTENARIATS FÉCONDS 
avec les États amènes. Je préserverai les politiques internationales qui s’inscrivent dans notre vision 
du monde, juste et humaniste (accord de Paris sur le climat, Cour pénale internationale, accord sur le 
nucléaire iranien). 

J’inscrirai notre AIDE PUBLIQUE AU DÉVELOPPEMENT dans une trajectoire de 0,7 % du revenu 
national brut. Je porterai nos subventions à un milliard d’euros par an à partir de 2020, financées 
notamment par l’élargissement de la taxe sur les transactions financières. La France accompagnera  
les transitions avec nos partenaires d’Afrique, en Méditerranée et au Sahel.

Pour développer la COOPÉRATION MILITAIRE ET DIPLOMATIQUE, je ferai en sorte que notre 
action militaire et nos sanctions soient largement appuyées par les partenaires européens et régionaux 
concernés. Au-delà des interventions, notre diplomatie déploiera une action politique et civile déterminée 
et efficace.

Pour un monde durable et vivant, je m’emploierai à GARANTIR LA MISE EN ŒUVRE DE LA COP 21  
et les objectifs de développement durable, y compris dans les lois de finance.

La France prendra une initiative internationale et proposera la création d’un OFFICE MONDIAL DES 
BIENS COMMUNS chargé de leur définir un statut juridique international : l’air, les eaux, l’espace et la 
biodiversité.

L’essentiel des migrations internationales ne se fait pas selon un axe Sud-Nord, mais selon un axe 
Sud-Sud. J’agirai sur les deux volets. Dans les régions fragiles ou à forte mobilité, j’œuvrerai en faveur 
de l’accompagnement des migrations intra-régionales. En Europe, j’instaurerai un VISA HUMANITAIRE 
pour l’accueil des réfugiés, et l’expérimentation de nouvelles formes de circulation permettant une 
fluidification des allers-retours pour les migrations de travail. Je soutiendrai une révision du règlement de 
Dublin fondée sur les valeurs d’accueil et de solidarité entre les États de l’Union européenne.

Parce que notre vision du monde ne s’arrête pas aux seuls États, j’associerai les acteurs de la SOCIÉTÉ 
CIVILE, notamment les organisations non gouvernementales (ONG), à la construction de notre politique 
étrangère.

La France restera attachée à l’ORGANISATION DES NATIONS UNIES (ONU). Loin de l’unilatéralisme 
et de la brutalité esquissés par la Russie de Vladimir Poutine, la Chine de Xi Jinping ou les États-Unis de 
Donald Trump, elle  défendra une autre vision en Syrie, en Ukraine, au Sahel et partout dans le monde.

Pour favoriser la coexistence de deux États vivant côte à côte en paix et en sécurité, JE RECONNAÎTRAI 
L’ÉTAT PALESTINIEN.

UN MONDE 
DE PAIX
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Un futur désirable est possible
S’agissant des finances publiques, les politiques d’austérité ont échoué. 
Il faut aujourd’hui inverser la logique : investir d’abord pour l’avenir, pour 
l’emploi, pour la compétitivité, dans la prévention des risques, de la santé, 
dans la protection de l’environnement et des salariés. C’est le plus sûr moyen 
de réduire sérieusement et durablement les déficits et la dette.

Sous l’hypothèse d’une croissance potentielle de 1,3 % du PIB, de retombées 
économiques annuelles de 0,6 % du PIB, et d’économies structurelles 
annuelles de 0,15 % du PIB, les déficits seront, en fin de période, au niveau de 
ceux du budget prévisionnel de 2017, soit 2,7 % du PIB.

Pour garantir la sécurité et la confiance dans le monde numérique, je proposerai un accord international 
pour la protection des données personnelles et la NEUTRALITÉ DU NET, qui scellerait les engagements 
des États, des acteurs économiques et de la société civile. Je prendrai, à cet effet, l’initiative 
d’un sommet en France dès 2018.

Pour que le monde numérique tienne ses promesses d’émancipation et de progrès démocratique, 
je m’emploierai à assurer la protection des intérêts de la nation, en développant nos capacités 
de CYBERDÉFENSE. Je soutiendrai le logiciel libre, qui contribue à notre souveraineté numérique.

Pour continuer à accompagner nos 2,5 millions de COMPATRIOTES ÉTABLIS À L’ÉTRANGER qui 
participent activement au rayonnement de notre pays dans le monde, je proposerai un service public de 
qualité à l’étranger.

Parce que partager une même langue est un atout exceptionnel, culturel, scientifique et économique 
dans le monde d’aujourd’hui, je DÉFENDRAI LA FRANCOPHONIE. Pour cultiver le sentiment 
d’appartenance à la francophonie, je proposerai un visa francophone pour les étudiants, 
les chercheurs, les chefs d’entreprise et les artistes.  
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